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La ville de BOULOGNE-BILLANCOURT a décidé de s’équiper intégralement en ordinateurs de 
vote pour les scrutins de 2007 après avoir fait un test sur 2 bureaux  au référendum de 2005. Elle 
achète  68 machines NEDAP à 5.471.70 € TTC pièce, soit un coût global de 372.075.60 € pour 
66778 électeurs.

Le groupe OdV de BOULOGNE-BILLANCOURT s’est  constitué   vers  la  fin  février  2007  en 
regroupant  un  petit  nombre  de  personnes,  moitié  professionnels  de  l’informatique,  moitié  non 
informaticiens.  La  majorité  du  groupe  n’est  pas  militante  politique  tout  en  représentant  les 
principales sensibilités de gauche et de droite. Et tous se posent les mêmes interrogations sur les 
machines à voter :

 Pourquoi tant de précautions réglementées par le code électoral pour le vote à bulletin secret et la 
volonté de lui substituer un système opaque et sans garanties pour lequel on nous demande une 
confiance aveugle ? 

L’action a démarré à partir de mars 2007 :

1. Information  du  public  sur  la  pétition  nationale  avec  distribution  de  tracts  et  recueil  de 
signatures sur les marchés et en ville. Plus de 1000 signatures sont recueillies. 

2. Prise de contact avec tous les principaux responsables politiques de la ville ( maire, député, 
opposition) pour les sensibiliser au problème et solliciter leur intervention.

3. Demande d’explications à la mairie qui confirme les raisons de son choix : économie de 
papiers et  de salaires,  résultats rapides sans scrutateurs,  souci de modernité.  Elle justifie 
l’achat par le fait que les machines sont amorties en 2 ans.

4. Participation au déroulement des 2 tours de scrutin comme délégués dans les 66 bureaux de 
vote. Constatation de nombreuses irrégularités ( isoloirs succincts, procédures de contrôle 
des machines,  refus de recevoir des réclamations ) Pour le 2ème   tour, la ville décide de 
renforcer les moyens des bureaux en personnel pour éviter les désastres vécus au 1er tour, au 
détriment de la « rentabilité » des machines 



Aujourd’hui, où en sommes-nous ?

L’écoute  de  la  population  a  été  grandissante  avec  l’approche  du  scrutin,  révélant  2  grandes 
inquiétudes : le risque de fraude et la perte du contrôle du suffrage universel.

Pendant  la  campagne,  les  militants  de  base  des  grands  partis  nous  confirmaient  partager  nos 
inquiétudes, mais ne pas pouvoir faire agir leurs dirigeants. Les dirigeants locaux rencontrés, de 
gauche comme de droite, se disaient concernés mais sans moyens d’agir.

Nous avons fait attention à ne pas prendre parti et à rencontrer tout le monde, y compris en allant 
faire  signer  la  pétition  à  l’entrée  des  grands  meetings :  F.  HOLLANDE et  X.  BERTRAND à 
BOULOGNE et N.SARKOSY à ISSY les MOULINEAUX, même si parfois certains partisans des 
machines essaient de placer le débat sous l’angle gauche-droite.

Le 1er tour a mis en évidence des problèmes nouveaux, comme les isoloirs et le faible « débit » des 
votants. Il y a eu quelques incidents de vote notables : rupture du secret du vote, refus de prendre 
des réclamations, non-respect des procédures d’ouverture ou de clôture du vote, écarts de voix entre 
la machine et les émargements passés sous silence. Queues considérables avec parfois plus d’une 
heure d’attente et de très nombreuses réclamations sur les P.V. 

Le scrutin a confirmé que le système de vote électronique n’offrait aucune des garanties du vote 
papier : les machines sont chargées hors la vue des électeurs et même des présidents de bureaux  de 
vote. A Boulogne, la veille du scrutin une seule machine a été testée devant les présidents, qui de 
plus, à l’ouverture des bureaux,  n’avaient pas instruction de vérifier les scellés du fabricant sur le 
logiciel. 

L’argument économique des machines reste à prouver avec le fait que pour le 2ème tour, la mairie a 
considérablement renforcé les effectifs des bureaux en doublant les registre et les assesseurs. De 
plus  les  envois  de  papiers  aux  électeurs  avec  les  instructions  de  vote  restent  importants  et  la 
durabilité des machines, par ailleurs très onéreuses, reste aussi à vérifier : l’une d’entre elles étant 
déjà abîmée après le 1er tour. 

Aujourd’hui, la municipalité de BOULOGNE-BILLANCOURT semble plus gênée sur la question 
des ordinateurs de vote, mais répugne encore à se dédire.
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